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BON Nlq ET SA 1 N 'lE A N N EE.

Avec decîiiilire qi fuit et jdiivior quîi se li.i'te de venir nous
saluer, une alnni' de pi us timdli dans le doimiie (hi lassé t4 une
nouvelle noius est offerte par la divine Providence.

Il n'est que juste de nioie arrêtr un instant. av'ant ijîle lu nuit
n'i eneop 190 î de sos oinl>îîs. afin de reiereter i eu dles llu

dont il nons a durîbesiliant lesdluîze mis (luî ieen<hscîlr

Aý sepit ans l'înaInt isi Imr'eîîu à ige de riwm; à i jt ans

I'Eglise jugre Ienfant assez dîveliî 1 i1 i d'intîelligence. pîour le rendre
désormais r-îisponsalo dle ses actes moiirau x. et à et îcaîiî elle lii
demande unei priifssin (le êdi in Moli créateu et téiiiii'Amtîî.

Laî persîîiîna lité, nurale qu'est tini, r'evue doîit biien suivre un le
la ijn êju (*oîîîn têre sujette aix X iîênus louis. ( r,avic janlvier 1 908
les d /î/î~ u Sf Juuf<îcoiieniiiiit leiur soptièmie année,ý il est

b)ien naturel quelsfassent aIlus aussi, liur Heue de foi ( aet avvc
bonheur qiCeýl les acciuil issent ce udoux disl quir ii sera pou elîles.,
l'xpression (le leuri rieconnaisante et leu cliiit dspdir en Va venir.

tii ous eu n voueis Ai umîîî Dieuî. nou s crioions auissi quie nitR
seulemnit v'ins avez vouilui notre existenve. miias enciîfl vou'îs déesire,

nîîîîsw cmi nims a vivre afin que. noutre voix gîrandissanit sans-

cesse, p roi liine totujou1rs 1i1 us haui t, d'une rive à I a t te des griandil
oeêins, votre dEvinlité et les effets du, Votre paternelle buuité'.

A vant de eocimieneer la sepitièmîe a nnée Xîîne publ ivatiiM lu i a

pour lunique but de travailler :' la liondatiiin et à roxpiansimn (hi rêgîi


